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376 LE PETIT MESSAGER

I Li LB PAUT !

O UR les rives escarpées du Jourdain, la voix 
O du Précurseur jeta un jour aux échos des 

montagnes ce cri vibrant : “ Il y en a un 
au milieu de vous que vous ne connaissez pas : 
c’est le Messie : qu’il croisse : il le faut !...

Il le faut ! répète l’Eglise aux échos de tous 
les siècles : “ Il y en a un au Tabernacle que 
vous 11e connaissez pas : c’est votre Dieu, et 
vous ne le visitez pas ; c’est votre Soutien et 
vous ne le recevez pas à la Table Sainte ; c’est 
le Sacrifice de voire salut, et vous n’en faites 
aucun cas. Il faut qu'il croisse, qu’il soit 
mieux connu pour être aimé, plus honoré, 
plus souvent visité et reçu. Il le faut ! ”

Il le faut ! redit à son tour le Petit Messager 
à tous ses milliers de lecteurs qui, d’année en 
année, devi ment plus nombreux et plus assi­
dus, et dans l’âme desquels il sème la bonne 
nouvelle enchai istique.

Aussi voit on des paroisses transf • rmées par 
la lecture du Petit Messager : les communions 
sont plus nombreuses et plus ferventes, la 
tenue à l’église est plus respectueuse et plus 
dévote, on ne se contente pas de saluer l'église 
en passant, mais on entre y faire une courte 
visite au divin Maître du Tabernacle, etc...

Cependant que de paroisses encore, même 
populeuses, où la dévotion au T. S. Sacre­
ment est faible, dont l’église pendant la se­
maine reste presque continuellement déserte, 
où la messe de chaque matin se dit devant des


